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SASKATCHEWAN ET ALBERTA. 

Les étapes qui jalonnent les institutions provinciales du Mani-
toba sont: l'arrivée des colons de Selkirk, la naissance du Conseil 
de l'Assiniboine, la disparition de la Compagnie de la Baie d'Hudson 
comme corps gouvernemental, la passation de la loi du Manitoba 
et l'abolition du Conseil législatif. Les principales phases du déve­
loppement politique des Territoires du Nord-Ouest (portions de la 
terre de Rupert et du Territoire du Nord-Ouest n'appartenant pas 
à la province du Manitoba), sont indiquées par ses capitales succes­
sives, Fort Garry, Swan River, Battleford et Regina. Lorsque le 
gouvernement était à Fort Garry, les territoires étaient administrés 
par des fonctionnaires résidant dans une province voisine. A 
Livingstone, rivière Swan, le lieutenant-gouverneur et les conseillers 
appartenaient pour la première fois au territoire exclusivement. 
Battleford marqua les commencements, mais les commencements 
seulement, de l'autonomie. Il était réservé à Regina de voir le 
Conseil du Nord-Ouest se transformer en Assemblée législative, le 
gouvernement représentatif devenant gouvernement responsable et 
les territoires se changeant en provinces. 

Tout d'abord, les territoires ne jouirent pas d'un gouvernement 
séparé. Ils étaient administrés de Fort Garry par le lieutenant-
gouverneur du Manitoba avec l'aide, d'abord, d'un petit conseil 
exécutif de trois membres irrégulièrement nommés: l'honorable juge 
Johnson, l'honorable D. A. Smith et l'honorable Pascal Breland, 
puis ensuite, avec l'aide du Conseil du Nord-Ouest, dont le caractère 
n'était encore que provisoire, mais dont les membres étaient nommés 
d'une manière officielle et plus régulière. Ce conseil se donna la 
tâche de jeter les fondations de l'administration territoriale; il s'atta­
cha également à conquérir le bon vouloir des tribus indiennes. 

La séparation de l'existence politique des territoires fut con­
sommée par la loi des territoires du Nord-Ouest, de 1875. Ce fut 
en vertu de cette loi que l'honorable David Laird fut nommé lieute­
nant-gouverneur; il tint en 1877 une session législative à Livingstone, 
rivière Swan. Pendant trois autres sessions, Battleford fut le siège 
du conseil. La construction du chemin de fer Canadien du Paci­
fique amena le transfert du siège du gouvernement sur la ligne du 
chemin de fer en une ville, d'abord appelée Leopold, puis ensuite 
Regina. La colonisation cessa de suivre le cours des rivières. Des 
routes commerciales pour le transport des marchandises commen­
cèrent à sillonner le pays du nord au sud, perpendiculairement au 
chemin de fer. L'ancien Nord-Ouest s'évanouissait. 

En même temps, un changement profond s'effectuait dans le 
caractère constitutionnel des territoires. Tandis que la capitale 
était encore à Battleford, en 1881, le chef traiteur, Lawrence Clarke, 
fut élu représentant du district de Lomé; c'était la première fois 
qu'il était permis aux colons d'exprimer leurs vues dans l'adminis­
tration des affaires. Trois ans plus tard, les représentants élus 
par le peuple devinrent assez nombreux pour exercer une influence 
sur la législation et les années qui suivirent furent d'extrême impor-
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